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Le bus scolaire gisait sur le côté, dans le canyon, à plusieurs mètres de profondeur. À mesure que Ryan Welsh, accompagné des autres membres de l’équipe du service de Recherche et de Sauvetage d’Eagle Mountain, se rapprochait du véhicule accidenté, les cris de terreur des enfants lui parvenaient plus distinctement par-dessus le grondement du torrent qui roulait ses eaux tempétueuses en contrebas. Un frisson qui n’avait rien à voir avec le froid ambiant lui parcourut l’échine. 
— Il va falloir sécuriser le véhicule avant toute autre intervention, ordonna Tony Meisner, le capitaine de l’équipe. 
Aussitôt, Ted Carruthers, Eldon Ramsey et Austen Morrisey s’affairèrent à fixer le bus avec des cordes tandis que d’autres s’activaient à en caler les roues. 
Les cris s’étaient intensifiés jusqu’à devenir suraigus. Des grappes d’enfants avaient sorti la tête par les fenêtres et agitaient frénétiquement les mains. 
— Au secours ! Au secours ! hurlaient-ils en chœur. 
— Dépêchez-vous ! cria une blondinette. Notre professeure est blessée et le chauffeur ne bouge plus. On dirait qu’il est mort ! 
— Gardez votre calme, les enfants, leur ordonna Tony d’une voix qui se voulait rassurante. Nous allons vous sortir de là. 
— Ça y est, annonça Ted. Ce bus ne bougera plus d’un pouce. De toute façon, coincé comme il l’était déjà entre ces rochers, il y avait peu de risque qu’il chute plus bas. 
Tony approuva d’un hochement de tête. 
— Voyons un peu si nous pouvons ouvrir les issues de secours et entrer par là. L’un de vous peut-il ouvrir la porte arrière ? demanda-t-il aux enfants. 
— Je vais essayer, répondit une voix. 
La porte s’ouvrit soudain comme par magie, ouvrant le passage à un flot d’enfants pressés de se retrouver à l’air libre. 
— Stop ! cria Tony. Restez tous où vous êtes. 
Tout le monde se figea sur place. 
— Vous allez sortir un par un, poursuivit Tony. Un de nos secouristes va vous examiner chacun à votre tour pour voir si tout va bien puis, si c’est le cas, un autre vous fera remonter jusqu’à la route. Si l’un d’entre vous est blessé, je veux qu’il attende à l’intérieur sans bouger. Compris ? 
Tous acquiescèrent. 
Ensuite, tout alla très vite, dans un ballet parfaitement synchronisé. Dès que les enfants valides furent évacués, Ryan grimpa à l’intérieur du bus accompagné de Hannah Richards, l’ambulancière, et de Danny Irwin, l’infirmier. 
Ryan les laissa s’occuper d’un enfant terrorisé qui hurlait en s’agrippant de manière convulsive à Hannah pour se diriger vers une jeune femme d’une vingtaine d’années qui semblait avoir perdu connaissance. Du sang coulait d’une blessure qu’elle avait à la tête. Le badge épinglé à sa parka indiquait qu’elle s’appelait Deni Traynor. 
Il lui toucha la joue. Elle était chaude, ce qui était plutôt bon signe. 
— Madame ? Madame, vous m’entendez ? 
La jeune femme battit plusieurs fois des cils avant d’écarquiller les yeux. De magnifiques yeux verts dans un visage aux traits délicats qui aurait dû refléter un mélange d’effroi et de détresse, compte tenu de la situation. Mais au lieu de cela Deni Traynor éclata de rire. 
— Deni ! la rabroua-t-il. Je te rappelle que tu es censée être grièvement blessée et pas vraiment d’humeur à rigoler. 
— Je sais, rétorqua-t-elle en étouffant avec peine le nouveau fou rire qui lui montait à la gorge. C’est juste de t’entendre m’appeler « madame ». C’est trop bizarre. 
— Essaie de te reconcentrer, s’il te plaît. 
— D’accord. Où en étions-nous ? 
— Je dois évaluer si ton cas est grave ou pas. 
— OK. 
Elle laissa sa tête aller contre le dossier et ferma de nouveau les yeux. Le regard de Ryan s’attarda sur les blessures qu’elle avait au front. Un maquillage de pro qui les rendait plus vraies que nature, s’extasia-t-il intérieurement. Ne manquait que l’odeur métallique du sang. 
Il posa une main sur l’épaule de Deni qui, instantanément, rouvrit les yeux. 
— Je dois être inconsciente ou pas ? Je ne m’en souviens pas. 
L’arrivée de Danny le dispensa de répondre. 
— Alors ? Tu as pu établir un diagnostic ? 
— Il semblerait qu’elle souffre d’un léger traumatisme crânien, récita Ryan. Elle est consciente, ses pupilles sont normalement dilatées et réagissent à la lumière. 
Il s’interrompit pour lui palper délicatement le crâne. 
— Pas d’enfoncement. Vous avez vomi ? 
Elle plissa le nez de dégoût. 
— Non. 
— Le pouls est régulier, poursuivit-il. Vous avez mal quelque part ? 
— Non, répondit-elle en portant une main à son front ensanglanté. C’est juste ma tête. Elle a violemment heurté la vitre quand le car a fait une embardée avant de quitter la route. 
— Posez-lui un collier cervical, ordonna Danny. Il faudra la remonter dans une civière. 
— Et maintenant ? Qu’est-ce que je dois faire ? s’enquit Deni, une fois que Danny les eut laissés. 
— Tout ce que je te dirai de faire. 
Elle le fixa de ses grands yeux de biche en même temps qu’elle esquissait un sourire qui fit battre son cœur plus fort. 
— Avec plaisir, répondit-elle d’une voix un brin aguicheuse. 
Le pouls de Ryan s’accéléra encore. Deni ne lui avait jamais dévoilé ce côté femme fatale. Ceci dit, il ne la connaissait pas si bien. La retrouver tous les matins dans le café où ils avaient l’habitude de boire un expresso avant d’attaquer leur journée de travail n’était pas synonyme d’intimité. D’autant que ces rencontres, bien que quotidiennes, ne donnaient lieu qu’à de brefs échanges de courtoisie. 
Ce fut au tour de Tony et d’Eldon d’entrer en scène. Aidés de Ryan, ils transférèrent Deni dans la civière. À présent, elle jouait son rôle à merveille : celui d’une femme que sa blessure à la tête avait plongée dans une certaine confusion. 
— Ce n’est pas la peine d’en rajouter, lui chuchota Ryan à l’oreille. 
— OK. 
Il laissa Eldon et Tony la remonter pour aller s’occuper de la « victime » suivante, un jeune garçon de treize ans dont les coupures au visage étaient impressionnantes de réalisme. De nombreuses ecchymoses visaient à laisser supposer que son nez était cassé. 
— Je vais rester défiguré ? s’enquit le gamin en gémissant. Moi qui voulais être mannequin ! C’est fichu maintenant. 
Là encore, Ryan admira en silence la capacité de chacun à tenir son rôle. 
— C’est étonnant ce que la chirurgie plastique peut faire de nos jours, répliqua-t-il. Dans quelques mois, tu auras retrouvé ton visage d’avant, ne t’inquiète pas. Tu as mal quelque part ? 
— J’ai mal au dos. 
— Où, exactement ? 
— Là, répondit le garçon en cherchant à se relever. 
D’un geste, Ryan le repoussa doucement en arrière. 
— Reste allongé. Dis-moi juste où tu as mal. 
— Au milieu du dos. 
Il lui fit doucement plier le genou gauche. 
— Tu sens ta jambe ? 
Si les victimes avaient été briefées sur les symptômes qu’elles devaient présenter aux secouristes, ceux-ci, en revanche, n’en avaient aucune idée et devaient réagir en conséquence. 
— Oui, répondit le garçon. 
— Parfait. Maintenant, laisse-moi faire. 
   
   
Sa participation terminée, Deni patientait en buvant un café, assise sur un rocher. La remontée avait été plus impressionnante qu’elle ne l’aurait cru. Elle avait détesté le sentiment étrange de devoir confier sa sécurité à d’autres personnes qu’à elle-même. 
En revanche, elle avait adoré les quelques minutes passées dans le bus avec Ryan. Se retrouver dans une telle situation après des semaines à se saluer et à échanger des banalités dans le café où ils se rendaient chaque jour à la même heure amena un sourire amusé sur ses lèvres. De même que l’envie de poursuivre cette proximité en donnant une tournure plus intime à leur relation. Une rapide enquête menée auprès de ses amies – à qui le charme de ce beau garçon n’avait pas échappé – lui avait appris que Ryan Welsh avait vingt-quatre ans, qu’il travaillait pour les frères Ride, plus gros fabricants de snowboards de la région, et qu’il n’avait pas de petite amie officielle. 
Ce qui tombait plutôt bien, puisqu’elle aussi était un cœur à prendre. Restait à trouver un moyen de créer entre eux un lien plus profond. Elle pourrait se montrer directe mais elle craignait que l’intérêt qu’elle lui portait ne soit pas réciproque. Elle aurait trop de mal à encaisser une humiliation. Le mieux était de lui faire comprendre de manière plus subtile qu’il l’intéressait. 
L’arrivée d’Iris Desmet, la gérante du Cake Walk Café, interrompit brusquement sa douce rêverie. 
— Un peu plus de café ? proposa cette dernière en lui montrant le thermos qu’elle avait à la main. 
— Non, merci, répondit Deni en lui souriant. C’est très gentil à vous de nous offrir toutes ces boissons. 
— C’est le moins que je puisse faire. Un cookie ? 
Elle plongea la main dans la poche de son tablier et en ressortit un biscuit enveloppé d’un sachet en papier. 
— Aux pépites de chocolat, précisa-t-elle. 
— Miam. Je veux bien, merci. 
— Comment va votre père ? s’enquit Iris. En général, il vient plusieurs fois par semaine mais ça fait un moment que je ne l’ai pas vu. 
— Oh ! il va bien. Je suppose qu’il doit être très occupé. 
Elle feignit d’ignorer la boule qui venait de se former au creux de son ventre. Car, en réalité, elle non plus n’avait pas de nouvelles de son père depuis quelques jours. La dernière fois qu’ils s’étaient parlé, c’était quand il l’avait appelée pour lui dire qu’il était sur une affaire importante et qu’il préférait qu’elle ne vienne pas le voir. Quand elle l’avait questionné à ce sujet, il avait refusé de lui en dire plus et lui avait presque raccroché au nez. Sa réaction l’avait surprise car si son père avait toujours eu ses petites manies, le goût du secret n’en faisait pas partie. 
— Eh bien, quand vous le verrez, dites-lui de passer, fit Iris avant de poursuivre sa distribution. 
La foule venue assister à l’exercice de sauvetage acclama les derniers sauveteurs. Parmi ceux-ci figurait Sam Olsen, directeur du service d’intervention d’urgence, qui couvrit d’éloges le capitaine Tony Meisner. Tammy Patterson, journaliste à l’Eagle Mountain Examiner, fit une photo des deux hommes au moment où ils se serraient chaleureusement la main, souriant à l’objectif. Tammy était une figure familière de la ville. Quelques mois plus tôt, elle était venue dans la classe de quatrième où Deni enseignait pour informer ses élèves des dangers qu’il y avait à pratiquer des sports de plein air en montagne. 
— Merci à tous pour votre aide, déclara Tony à tous les participants venus se rassembler autour d’eux. Ce genre d’exercice nous aide à répondre au mieux en cas d’urgence réelle. Espérons que rien de tel ne se produira un jour. 
Deni fut parcourue d’un frisson qui ne devait rien au froid ambiant. À cause des cols dangereux et des hivers rigoureux, un scénario catastrophe comme celui qu’ils venaient de jouer était malheureusement envisageable. 
Elle but d’un trait ce qui lui restait de café, s’exhortant à chasser les images affreuses qui lui venaient en tête. 
— Deni ! entendit-elle au moment où elle se levait pour partir. 
Son cœur se mit à battre plus vite alors qu’elle tournait la tête vers Ryan qui s’approchait d’elle à grands pas. Ses cheveux ébouriffés et ses joues rougies par le froid et le vent le rendaient à ses yeux encore plus sexy et attirant. 
— J’avais peur que tu sois partie, dit-il. 
Elle lui répondit par un sourire un peu gêné. Elle devait être affreuse avec les vilaines coulures rouges qui maculaient son visage et qu’elle n’avait pas pris la peine de nettoyer. Ceci dit, Ryan n’avait pas l’air d’y prêter attention, ce qui était plutôt bon signe. 
— Comment t’es-tu retrouvée ici ? voulut-il savoir. 
— C’est Sam. Quand il est venu dans ma classe recruter des enfants, il m’a demandé si je voulais participer à l’exercice et j’ai accepté. Je trouvais l’idée amusante. 
La voix de Travis Walker, le shérif d’Eagle Mountain, interrompit leur discussion. 
— Évacuez les lieux, ordonna-t-il dans un mégaphone. Immédiatement. Retournez tous à vos véhicules et rentrez chez vous. Vite ! 
— Que se passe-t-il ? demanda Ryan à l’un des officiers qu’ils venaient de croiser. 
— Un objet suspect est attaché à l’un des piliers du pont, répondit ce dernier. 
Le pont de Grizzly Creek qui enjambait l’autoroute se trouvait à une centaine de mètres de là. 
— Quel genre d’objet ? demanda Deni à son tour. 
— Nous n’en sommes pas sûrs mais il pourrait s’agir d’une bombe. Ne traînez pas. Dépêchez-vous de partir. 
Une bombe. 
Deni reçut l’information comme un uppercut en pleine poitrine. Sa tête se mit à tourner. 
Non. Mon Dieu, je vous en supplie. Faites que cela n’arrive pas. 
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